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il inispectait fréquemment les tranchées malgré
les remontrances de son entourage.

Un jour, le 12 mars 1915, il visita, en compa-
gnie du général de Villaret, un retranchement
avancé. La fusillade faisait rage. Les deux
généraux voulurent voir ce qui se passait dans
les lignes allemandes à trente mètres devant
eux. Ils montèrent sur la banquette et regar-
dèrent par un créneau. A l'instant même,
frappés à la tête, ils s'écroulèrent dans le fossé!

Maunoury avait un oeil crevé, la mâchoire
brisée. Il finit cependant par guérir ainsi

que son glorieux compagnon. C'était un
spectacle touchant de voir le vieux héros, le
front couvert d'un bandeau, s'en aller à l'église
de son village conduit à la main par son fils,
vaillant capitaine amputé lui-même d'une jam-
be, et salué respectueusement par la foule
accourue.

Le gouvernement voulut pas se priver de
ses précieux services ; et, lorsque le général
Gallieni fut appelé au ministère de la guerre,
Maunoury le remplaça en qualité de gouver-
neur militaire de Paris. Mais il avait trop
présumé de ses forces, et il dut prendre, bientôt
après, sa retraite définitive. Il aura eu, du
moins, avant de mourir, le bonheur d'assis-
ter à la victoire des alliés.

Ce noble caractère n'a jamais pucomprendre
la mentalité brutale des Allemands. " Quand
nous serons chez eux, disait-il naguère aux
officiers qui l'entouraient, nous leur donnerons
une terrible leçon d'humanité.

Fr. ALxIS

LEs DÉLICES D'AVIONS

Une exécution c

NE nuit de décembre, l'année der
il m'arrive un exprès du gouv
ment porteur d'un pli officiel.

Il était minuit. Je m'étais c
trop tard ce soir-là : c'était la veille du pr,
vendredi. J'avais confessé dans la soir
disposé toute chose pour l'adoration du
demain.

Je m'éveillai à l'appel de cette voix i
nue.

- Qu'est-ce qu'il y a?
- Voici de la part du commissaire.
La lettre portait mon adresse puis ei

cription cet avis: "Si le Père dort, révei
c'est très pressé."

- Diable, qu'est-ce qu'il peut y avo
dedans?

Je déchirai la longue enveloppe blanc]
usage aux - offices " britanniques et vo
que j'y lus

"Révérend Père,
J'ai l'honneur de vous prévenir que l'ý

sin Tem Mauri sera exécuté demain mu
6 heures, Cet homme se dit catholiqi
réclame l'assistance de votre ministère
policeman, gardien du condamné, vous
duira à son cachot."

(Signé) " Commissaire en charge."
Je fus un peu remué par cet appel

prison est à une distance de trois heure
fallait donc partir de nuit. J'allai é
deux de mes hommes et lorsque le can
prêt nous y montames.

C'était une nuit calme et belle.
voguions sur la lagune éclairée par la lu
vacillante des étoiles, doucement entrain
un petit vent d'est dans une fraîcheur
sante.

Ce vovate eut été délicieux n'était la n


